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Bienne   La conseillère muni- 
cipale du Parti radical romand  
(PRR) peut compter sur le sou- 
tien de son parti pour sa can- 
didature à la Mairie de Bienne.  
Les membres du PRR se sont  
prononcés à l'unanimité pour  
s'aligner derrière Natasha Pittet  
en vue des élections de l'au- 
tomne prochain. «La directrice de  
l'Action sociale et de la sécu- 
rité incarne les valeurs du parti  
comme le bilinguisme, la for- 
mation, l'innovation et l'esprit  
d'entreprise», écrit le PRR dans  
un communiqué. Le parti se  
félicite également du bilan de  
Natasha Pittet au sein de sa 
direction, qu'elle dirige depuis 
le 1er avril 2023. «Nous sommes  
convaincus qu'elle est la can- 
didate idéale pour mener notre  
ville vers un avenir inclusif et  
tourné vers le futur», conclut 
le communiqué. c-ajr

EN BREF

Le PRR soutient 
Natasha Pittet 
pour la Mairie

Bienne   Le pont du chemin des  
Landes, qui enjambe la T6 à  
Bienne, est en mauvais état. Il  
doit être fermé à la circulation  
motorisée à partir de ce mardi  
13 février, mais reste accessible  
aux vélos et aux piétons. Les ri- 
verains empruntent la rue de Lyss  
et le chemin des Aulnes pour ga- 
gner leur destination. L’Office des  
ponts et chaussées du canton de  
Berne établira un plan d’urgence  
pour cet ouvrage construit dans  
les années 50 et prendra des  
mesures immédiates. Le but est  
de rénover rapidement le pont  
du chemin des Landes tout en  
maintenant une traversée de la  
T6 pour le trafic individuel non  
motorisé au cours des prochains  
mois. c-ajr

Le pont du 
chemin des 
Landes fermé

Tramelan  La médiathèque du  
CIP invite à une noce pas ba- 
nale, orchestrée par la troupe  
de «Meurtres et Mystères». 
Les convives sont invités ce  
samedi 17 février à 19h à par- 
tager repas et spectacle inter- 
actif. La soirée de mariage de  
Marina et Eloi ne se déroulera  
pas comme prévu. L’engrenage 
des événements sera fatal. 
Marina, jeune fille issue d’un  
milieu modeste, épouse ce soir  
Eloi, riche héritier et fils de  
«bonne famille». Cette union  
peut paraître surprenante vu  
l’emprise de la mère du marié  
sur son fils. Mais les jeunes  
époux ont l’air très amoureux  
jusqu’au moment où une succes- 
sion d’événements plus ou moins  
fortuits vont entraîner les prota- 
gonistes de ce mariage dans une  
spirale infernale et meurtrière.  
Une belle occasion de se trans- 
former en détectives lors d’une  
soirée originale et conviviale en  
famille, entre amis ou entre col- 
lègues. Inscriptions auprès de la  
médiathèque au 032 486 06 70  
www.cip-tramelan.ch. c-mpr

Des meurtres 
et des mystères 
au CIP

Alors qu’il vient d’entamer sa  
sixième année à la tête de la  
commune de Reconvilier, Da- 
niel Buchser se déclare confiant  
face à l’avenir, bien que certains  
dossiers qui lui tiennent par- 
ticulièrement à cœur, comme  
celui de la Maison de l’en- 
fance, n’avancent pas aussi ra- 
pidement qu’il le souhaiterait.  
Ainsi, alors que le crédit d’en- 
gagement a été accepté il y a  
deux ans déjà, le dossier est  
pour l’instant «suspendu aux  
lèvres» de l’OACOT (Office des  
affaires communales et de l'or- 
ganisation du territoire), qui de- 
vrait cependant rendre son ver- 
dict en mars prochain, pour une  
modification concernant la par- 
celle sur laquelle le bâtiment est  
prévu.

Au niveau du projet de fu- 
sion, les Communes de Love- 
resse, Reconvilier et Saules ont  
donné un signal positif à la  
poursuite des discussions. En ef- 
fet, les trois Assemblées munici- 
pales ont, en fin d’année 2023,  
validé la création d’un groupe  
de travail, ainsi que sa compo- 
sition et le budget qui lui était  
alloué.

Une cité attractive?
«Ce qui m’embête le plus dans  
le dossier de la Maison de l'en- 
fance, c’est le fait que les bâ- 
timents qui accueillent les in- 
frastructures actuelles ne sont  
plus totalement conformes et le  
Conseil municipal ne souhaite  
pas investir de l’argent pour ré- 
fectionner ce qui devrait l’être,  
alors que les citoyens ont d’ores  
et déjà accepté un crédit d’en- 
gagement de plus de 7,2 mil- 
lions de francs» dans un nou- 
veau bâtiment, confie ainsi le  
maire de Reconvilier. «L'objec- 
tif est de regrouper plusieurs  
services actuellement dispersés,  
notamment l'école enfantine,  
la crèche, et l'école à journée  
continue (EJC), afin d'offrir un  
cadre unifié et adapté aux be- 
soins des enfants et de leurs  
familles.»

La nouvelle construction est  
prévue, pour se situer, entre  
les écoles primaire et secon- 
daire, un emplacement straté- 
gique qui facilitera l'accès et la  
cohérence avec le parcours édu- 
catif des enfants. Comme l’ex- 
plique d’ailleurs Daniel Buchser,  
«ce regroupement vise à optimi- 
ser les infrastructures existantes  
et à renforcer l'offre éducative  
sur place. La construction de ce  
bâtiment flambant neuf, situé  
sur un terrain appartenant à la  
commune, à l'est du Champ de  
Foire, représente une étape im- 
portante dans le développement  
des services dédiés à l'enfance à  
Reconvilier et renforce l’attrac- 
tivité de notre commune. Il a  
été dimensionné de telle sorte à  
pouvoir répondre au développe- 
ment démographique de notre  
Municipalité.»

Si l’on en croit les deux  
humoristes de 120 secondes et  
leur personnage mythique de  
Gilles Surchat, les Reconvilie- 
rains ont quelques soucis à se  
faire quant à leur réputation.  

Une constatation qui fait sou- 
rire Daniel Buchser. «Je crois  
qu’au contraire, cette figure aty- 
pique et attachante renforce l’at- 
trait de notre commune et si  
l’on en croit les nombreux pro- 
moteurs intéressés à venir y  
construire, nous n’avons aucun  
souci à nous faire de ce côté- 
là.» En effet, à Reconvilier, il y a  
encore du terrain à bâtir, et les  
perspectives telles que la Mai- 

son de l’enfance renforcent ce  
sentiment.

La quotité d’impôts est  
certes dans la moyenne des  
autres communes du Jura ber- 
nois mais elle n’a pas augmenté  
ces dernières années, et reste  
stable. Ce qui chagrine davan- 
tage le maire, c’est le peu d’em- 
pressement qu’ont certains pro- 
priétaires actuels à entretenir  
leurs immeubles. «Nous tentons  

d’entrer en discussion avec eux,  
même si ce n’est pas toujours  
facile de les atteindre. Au même  
titre que la Commune entre- 
tient les routes et toutes les in- 
frastructures pour le traitement  
des eaux, il est nécessaire d’ef- 
fectuer régulièrement des tra- 
vaux pour maintenir un état ac- 
ceptable à tous les niveaux. Il en  
va de l’image que la Commune  
souhaite promouvoir.»

Le projet de la Maison de l'enfance n’avance pas aussi rapidement qu’espéré. arc-architecture.ch, heimann-architecture.ch

Entre projet de fusion 
et pouvoir d'attraction

Reconvilier Si certains dossiers en cours sont en suspens dans l’attente d’une décision de l’OACOT, 
d’autres pourraient avancer prochainement et déboucher sur des perspectives réjouissantes.

Céline Latscha

Autre sujet d’importance pour  
Reconvilier, une fusion possible  
avec Loveresse et Saules. «Nos  
ayants droit ont déjà donné leur  
accord pour entamer l'étude  
d'un projet de fusion», poursuit  
Daniel Buchser. «De toute façon,  
certaines choses se sont faites  
presque naturellement. Saules  
n’a plus d’école, et les élèves  
viennent donc quotidiennement  

à l’école à Reconvilier. Ce pro- 
cessus de fusion est envisagé  
comme un moyen d'optimiser  
les ressources, de concentrer les  
forces, d'améliorer les services  
offerts aux citoyens et de ren- 
forcer l'identité régionale, au  
même titre que ce qui a été  
fait, par exemple, au niveau du  
Service de la défense où tout a  
été centralisé.» Si elle obtient le  

feu vert dans ces quelques dos- 
siers, Reconvilier est donc parée  
pour envisager l’avenir de fa- 
çon positive, d’autant plus que  
le maire n’est pas seul à mon- 
ter au front. «Notre conseil tra- 
vaille en bonne intelligence de- 
puis le début et l’atmosphère y  
est sereine. Nous avançons en- 
semble dans la bonne direction  
pour notre commune.»

Une fusion qui semble logique

La Ville de Berne a annoncé  
lundi être prête à accueillir  
davantage de personnes exi- 
lées que jusqu'à présent. Le  
Conseil municipal à majorité  
de gauche souhaite libérer les  
ressources nécessaires à une  
prise en charge humaine de ces  
personnes et s'engage à leur  
offrir des perspectives de sé- 
jour. C'est dans cet esprit que  
l'Exécutif communal a adopté  

à la fin janvier la déclara- 
tion «Port sûr» de l'organisation  
Seebrücke.

Des villes d'Europe, essen- 
tiellement en Allemagne et en  
Autriche, participent à ce pro- 
jet qui doit permettre à un  
plus grand nombre de per- 
sonnes une arrivée en sécu- 
rité. Le Conseil municipal es- 
time que la répartition des com- 
pétences dans le domaine de  

l'asile en Suisse limite forte- 
ment la marge de manœuvre  
des collectivités publiques.

Dans le domaine du sau- 
vetage en mer, on entend par  
«port sûr» un lieu où une opéra- 
tion de sauvetage peut se termi- 
ner en toute sécurité, relève la  
Ville de Berne. Pour l'organisa- 
tion Seebrücke, il s'agit de créer  
partout des ports sûrs au sens  
figuré. ats

La Ville de Berne veut être solidaire avec les personnes exilées
Asile La capitale veut s'engager en faveur de l'adoption de nouveaux programmes 
pour l'accueil légal de migrants fuyant leur pays.

Les autorités bernoises souhaitent s'engager davantage pour accueillir 
des personnes obligées de fuir leur pays. Keystone/Peter Klaunzer


